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Un taux d'obésité plus fort qu'en métropole
PREVALENCE Dl SURPOIDS ET DE LOBES TE CHEZ LENFANT®
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La quantitA© de glucides contenus dans des produits laitiers vendus sous le mA2me nom peut varier du
simple au double, selon quaEuros"ils sont commercialisA©s en mA®©tropole ou bien outre-mer. Tel est le
constat effectuA© parle cardiologue AndrA© Atallah, A©galement conseiller rA©gional (PS) de Guadeloupe, constat
A 1aEuros"origine daEuros"une proposition de loi dA©posA©e par Victorin Lurel (PS, Guadeloupe) et 102 autres
dAoputA©s du groupe socialiste, radical, citoyen et divers gauche. Le texte vise A« A prohiber la diffAGrence de
taux de sucre entre les compositions des produits manufacturA©s et vendus dans les rA©gions daEuros"outre-mer
et celle des mA2mes produits vendus dans IaEuros"Hexagone A ».

Tout est parti daEuros"une intuition du docteur Atallah, survenue lors de vacances passA©es en mA®©tropole, aprA’s
quaEuros"il eut mangA®© un yaourt. A« JAEurosai trouvA© quaEuros"il existait une nette diffAGrence de goA »t
entre le mA2me yaourt, selon quaEuros"il AGtait achetA© en mA®©tropole ou A la Guadeloupe, raconte-t-il. De retour
chez moi,jaEuros"ai demandA®© A une nutritionniste travaillant A Nantes daEuros"effectuer des mesures
comparatives. A »

Les rA®sultats se sont rAOvA©IA©s AGdifiants : 8,4 grammes de glucides dans un pot de yaourt A« nature sans
sucreA » Yoplait vendu A la Guadeloupe, contre 3,7 g pour le mA2me achetA© en mA®tropole ; 12,5 g de glucides
dans 100g de Petit Gervais aux fruits, spA©cialitA® laitiA re commercialisA©e par le groupe Danone, dans
laEuros"Hexagone, contre 17,2 g aux Antilles. A« Un enfant ultra-marin consommant un yaourt par jour recevra 16
kilocalories de plus par jour quaEuros"un enfant mA®©tropolitain, ce qui correspond, par cette simple consommation,
A une prise de poids supplA©mentaire de 0,5 A 1 kg par an A », a dA©clarA®© Victorin Lurel, par ailleurs prA©sident
du conseil rA©gional de Guadeloupe, en prA©sentant le texte de loi, qui devrait A2tre examinA© daEuros"ici A la fin
de laEuros"annA®©e, dans le cadre daEuros"une niche parlementaire du PS.

Le lien entre consommation de glucides AEuros" notamment de sucres aEuros" et phA©nomA nes de surpoids ou
daEuros"obA©sitA© est connu. Pour mieux mesurer la prA@valence de |aEuros"obACsitA© dans les dA©partements
et collectivitA©s daEuros"outre-mer, lAEuros"association Action du groupe de recherche ultra-marine (Agrum), qui
regroupe des mA©decins, a conduit une enquAdte auprA’s de 5600 Martiniquais, GuadeloupA©ens, Guyanais ou
PolynA®siens.

A« LaEuros"importance de la prA©valence de l1aEuros"obA©sitA© se trouve confirmA©e chez IaEuros"enfant
comme chez |aEuros"adulte, mais aussi lAEuros"augmentation de son incidence, alors que le phA©nomA ne
commence A saEuros"inflA©chir depuis quelques annA©es chez les enfants de mA®©tropoleA », constate AndrA©
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Atallah, secrACtaire daEuros"Agrum. En PolynAGsie, territoire le plus touchA®, le surpoids ou IaEuros"obACsitA©
concernent ainsi 32,1% des enfants et 67,4% des adultes, contre respectivement 18% et 46,5% en mA®Gtropole.
Autre constat de laEuros"enquAdte : 30% des personnes en surpoids ou obA’ses (dont le rapport entre le poids et la
taille au carrA© est supA®©rieur A 25) dA©clarent considA©rer avoir un poids normal.

Pour lutter contre le phA©nomA ne, la proposition de loi suggA re daEuros"ajouter un article au code de la santA©
publique. Cet article imposerait quaEuros"un A« produit alimentaire de consommation courante A » commercialisA©
outre-mer ne pourrait pas A« contenir davantage de sucre que le mA2me produit de mA2me marque vendu en
France hexagonale A ». Il prA©voit A©galement quaEuros"A« un arrA2tA© du ministre chargA© de la santA© fixe,
aprA’s avis du Haut Conseil de la santA© publique, la teneur maximale en sucres des boissons non alcoolisA©es et
des spAGcialitA©s laitiA res distribuA©es exclusivement dans les rA©gions daEuros"outre-mer A ». Sont notamment
visA©s des sodas fabriquA®©s localement.

Le conditionnement et la commercialisation outre-mer de leurs produits sont frA©quemment sous- traitA©s parles
groupes agroalimentaires. Aux Antilles, ce sont ainsi deux entreprises locales appartenant A la famille Huygues
Despointes qui exploitent la licence Yoplait.

A« Les industriels interrogA®©s se contentent de rA©pondre que les jeunes daEuros"outre-mer prAOfA rent les
produits les plus sucrA©s et que saEuros'ils devaient baisser la teneur en sucre de leurs produits, ce sont leurs
concurrents qui en bA©nAdficieraient A », assure Victorin Lurel. Les entreprises contactA©es par Le Monde, en
mA®tropole ou aux Antilles, naEuros"ont pas souhaitA© saEuros"exprimer.

Le docteur Atallah ne conteste pas quaEuros"il puisse exister chez les ultra-marins un goA »t particulier pour les
aliments sucrA®©s, peut-Adtre liA© A la culture de la canne A sucre, encore quaEuros"il nAEuros"existe A« aucun
argument scientifique A » pour AGtayer cela. A« Mais quand le mode de vie se sA©dentarise, il faut faire A©voluer
les habitudes alimentaires, estime-t-il. Or quand on donne trA’s tA't aux enfants le goA »t du sucre, il devient
extrAzmement difficile de revenir en arriAre. A »

Gilles van Kote | Le Monde | 24 juillet 2011

Creative Commons by-nc-nd 2.0 - UGTG.org - la RA©daction Page 3/3


http://ugtg.org/spip.php?article1491

